
Soir Magazine
Matières fédérales - Santé

Parlement de la Communauté française
20/06/2018

Une petite fille.de,9 ansprIvee
de son traitement!

Le cannabis "médicinal" s'impose partout en Europe comme un
antidouleur efficace. Partout.. . sauf en Belgique.

a petite Sofie, 9 ans, de péens permettent sa commercialisa-
Maasmechelen, faisait jusqu'à tion? Nous avons posé la question au pc
50 crises d'épilepsie par jour. Dominique Lossignol, oncologue, chef
Un véritable enfer... jusqu'à ce de clinique à l'Institut Jules Bordet et
que ses parents découvrent un spécialistede la douleur. «Cette situation
remède "miracle",en théorie illé- est tout simplement révoltante, car on
gal en Belgique,mais qui lui per- connaît très bien l'efficacité thérapeu-
met depuis trois ans de contrôler tique du cannabis. Il est absolument faux

sa maladie. La fillette prend une goutte de dire que l'on ne dispose pas encore
d'huile de cannabis (la molécule CBD) de suffisamment de renseignements par
par jour, en combinaison avec les médi- rapport aux molécules du cannabis. C'est
caments classiques que lui a prescrits vrai qu'un médicament peut fonctionner
l'UZ de Louvain, et n'a plus eu de crises chez une personne et pas chez une autre.
depuis. Mais il y a un problème. Le En matière de traitement de la douleur,
"fournisseur", un Anversois de 64 ans rien n'est efficace à 100 %. Même la
qui produisait l'huile, a été sommé par morphine ne fonctionne pas chez tout
la justice de cesser son activité. Tout son le monde. Mais il se fait que, judicieu-
matériel et son stock ont été saisis par la sement prescrit, on a remarqué que le
police. Il risque gros, mais la fillette plus cannabis fonctionnait très bien! Qui plus
encore: il ne lui reste, dans son petit est, les deux molécules principales du
flacon, que de quoi tenir encore trois cannabis, le CBD et le THC, non seule-
semaines. Interrogé par "Het Laatste ment sont efficaces mais ne présentent
Nieuws", Jean-Pierre Voncken, le papa que peu d'effets secondaires. En tout cas,
de Sofie, n'a pas mâché ses mots: «Le il n'y a pas de risque d'overdoselétale liée
gouvernement doit réaliser que cer- au cannabis!» Bonne nouvelle. Mais ne
tains patients sont aidés par le cannabis. risquerait-on pas d'avoir envie de passer
Pourquoi notre pays est-il à nouveau à la à une drogue plus forte? «Notre cer-
traîne? Nous nous sentons comme des veau a une certaine propension à vouloir
criminels alors que nous essayons seule- "essayer des choses", sourit l'oncologue.
ment de guérir notre fille...» Mais dans le domaine médical, le risque

EFFICACE CONTRE LA DOULEUR est quasi nul de se diriger vers un médi-
Si l'huile de cannabis est considérée cament plus puissant. On a eu ce même
comme "dangereuse" en Belgique, com- type de discours avec la morphine, pen-

sant à l'époque que les patients allaientment se fait-il que d'autres pays euro- devenir toxicomanes. On a vu que cela

n'a pas été le cas. Evidemment, si l'on
consomme du cannabis pour s'éclater le
week-end, c'est une autre question qui
sort du cadre strict de la médecine. Le
cannabis "de la rue", la marijuana, est
produit avec des éléments inconnus ou
potentiellement dangereux: des engrais,
des fongicides, des antibiotiques, des
pesticides... Dans ce cas, vous ne savez
pas ce que vous consommez. Ce serait
bien plus intelligent d'avoir une législa-
tion plus souple, qui légalise le cannabis
sous conditions, avecun contrôle de qua-
lité. Au lieu de cela, on ferme hypocrite-
ment les yeux sur un dangereux trafic de
cannabis récréatif qui se passe au vu et
au su de tous et on interdit le cannabis
médicinal aux patients qui en auraient
besoin! »
DES VERTUS THÉRAPEUTIQUES VARIÉES
Les effetsde cette plante ne sont pas nou-
veaux. Durant l'Antiquité déjà, le canna-
bis surprenait par ses vertus médicinales
en matière debien-être et de soulagement
de la dOlùeur. Son efficacité dans cer-
taines situations cliniquesest aujourd'hui
reconnue par une grande partie de la
communauté scientifique. «Sans néces-
sairement atteindre 100 % d'efficacité,
le cannabis agit dans le traitement de

la douleur chronique, liée ou non à un
cancer, précise le pc Lossignol.Il soulage
également les nausées, stimule l'appé-
tit, agit contre l'hypertension intraocu-
laire (le glaucome) dans la maladie de
Parkinson et réduit considérablement le
nombre de crises dans certains cas d'épi-
lepsies réfractaires, essentiellement chez
l'enfant.» Dans les États où il est auto-
risé, on l'utilise aussi pour lutter contre
l'anxiété, l'insomnie, la dépression et la
psychose. Dans tous les cas, sa consom-
mation fait baisser celledes médicaments
classiques, notamment des antidouleurs.
«À Bordet, depuis le début des années
2000, plusieurs études cliniques ont été
menées sur les effets du cannabis dans le
domaine de la douleur chronique, asso-
ciée ou non à un cancer, poursuit le
médecin. On a travaillé à partir de plants
entiers de cannabis, à partir d'extraits
(CBD ou THC, seuls ou associés) ou
encore de dérivés synthétiques. On a
remarqué que les deux moléculesles plus
efficacesétaient les CBDet les THC, avec
un avantage pour le CBD qui procure
moins d'effets euphorisants. Mais une
chose m'a toujours étonné: je n'ai jamais
été entendu par le cabinet d'experts de
Madame De Block...» Myriam Bru.
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Aulo\lftl'hl.ll.~lllt eaMabl1> tbéI'ilPèJ.!tlqU!\,un I>j)raybucelidcoooJtJ:etclal!sétlepliJs ~6SQUI>
le nom de Sativex, esllégalell1ent enyente oans les phannaclesen Belgique, Mals ce ll1édl-
~ment, qui pemtetde tI'iliter rapidÈllllent la douleur et la .gpasfiCit~($pasmesmusculaites)
.dll$.pe!'S<ll'tnesatteIntes de sclérose en plaQQ!!5,!JllPetlt ~ePfllSc:rlt Cet!'llmb<mrslO qUe poUt
ceUe rmlication~lil.lIcoll1bine les effets du tétrahydfQcannablnol (leTHC .responsable entre
autres de l'effeteuphotisanf)et dllcanna:bidiol •.Ce médicament est cepllndant délivré dans
seil'eautres États europê.ens pourtl'il~r aussi la douleur (notal1lrrtent les maux de tête) des
patlentscancéreul ou s1:déen!l.«fin "elglque, on entrave la liberté thérapeutlque dell mée/c-
eirtJlet cl!I1edes titoyens, quin'ontp~s accès aux mêmessolnu, estime le P' lossignOI, D'oix
l'ellOde de patients bel~squl n'hés.ltent pas l'!se f!ln.dt'een Allemagne ou a.u:xl'ayS"Bas pout
se procurer du cannabis médicinilI. «J'établil. des ordonnances pour le Sativex pour c:erlirins
de mes patients, avoue l'ancologue,. ou pour le .Bediolet le Bedrocan (produits pharmaceu-
tiques contenant du THC·ét duCBP). Et.ils YOntle cherçher en HoUandeoupalent le prix fort
èhBelgiqu~ le yoyageest évidemment il leurs risques lit périls. S'Ils se font arrlter, 115setont
arrêter .••)} M.Il.

Le saviez-vous?
Notre cerveau produit
du cannabis naturel.
Il s'agit de substances
endogènes (notam-
ment l'anandamide),
que le cerveau humain
synthétise pour nous
conférer une sensation
de bien-être. « On voit
ainsi que la nature avait
déjà "prévu" quelque
chose pour réguler notre
humeur, notre fatigue et
nos nausées", du moins
jusqu'à un certain point.
Le système endocannabi-
noide assure une fonction
physiologique majeure,
Il est inconcevable qU'on
ne puisse pas en tenir
compte dans le domaine
de la santé », observe le
P' lossignol. M,".

C'll$t leqpot!dilln 'Il!Éc:I1O"qYJl.'aan!lQneé.:lasOci~é RMdocan se serait 'llUaecordllt l'auto'
rlsation, par IIImlnistrEl de la.Sllllté l!lIe.même 1,.d~"prpduire chaqul!annêe. 5.000 k:g,de
cannabisthérapEluliqpEI.lês plants sl!raientcu:lt~s sut unElparce/le dEI15 heetares situ~ il
KInrooi, danS leLimbQu~. Pan$lInllil'ltel'\!:lewa«Or~ à.l'lo$ <:onftètes,.I'un d!!5 patrons de la
sodété explique que les plans dEIconstrlictlondu centre dl'lrec:herthes et dl! la plantation ont
déjà ~ validés E1tque les demandes dElp.ermis d'~loitationontété Introduites. Il n'y SpIns
qu'à a~ndre la ooodifi<:ation d.e la 101sur l'idterdlction de la tuIture dUtannabI& thérflpeu~
tique en Relgiqu~.la société exporteralta.lors Je cannabis en ..,Allemagne.« .PI\lurles patients
be/~sl ce n'est pas bon, p:our les Allemands, si!. On se c:roirait en Bolll1i~.•», IronisllleP'
l.ossI'gnol, pour le moins· stupéfait. M.B,
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